58. Que me servoit de me resoudre piere Guedron
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Que me ser- voit de me re- sou- dre A nlal-
La mort e- stei-  gnant la lu- mie- re Du  bel
Je ju- 1ois, et je  fus par- ju- re, Qu'A- mour
Je mes- pri- sois de- dans mon a- me Ses feux,
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! ler ja- mais rien ay- mant: Si mon ceeur
i ceil qui vif de- te- noit Mon ame en
i au- tre- fois mon vain- queur, Ja- mais de
! ses traits, et sa pri- son, Et pen- sois
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! fut re- duit en  pou- dre D'un trait de vos yeux  seu-
E ses rays pri- son- nie- re, Et mon ceeur d'a- mour  al-
E sa dou- ce poin- tu- re Ne fe- roit de  bresche a
! bien con- tre sa fla- me, Pou- voir def- fen- dre ma
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i le- ment, Et si je n'ay peu contr' A-
i lu- moit: J'as- seu- rois que ja- mais 1'A-
i mon ceeur: Mais quoy? on ne peut contr' A-
! rai- son. Mais quoy? on ne peut contr' A-
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! mour Gar- der mon ser- ment plus d'un jour.
E mour Plus dans moy ne fe- foit se- jour.
i mour Gar- der son ser- ment plus d'un jour.
: mour Gar- der son ser- ment plus d'un jour.
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5. Cét enfant voyant mon courage
Desdaigner sa captivité,

Me feit bien changer de langage
Aux despens de ma liberté,

Non non, on ne peut contre Amour
Garder son serment plus d'un jour.

7. Lors mes yeux vous voyant si belle,
Jugerent soudain le trespas

Estre une peine moins cruelle

Que vivre & ne vous aymer pas:

Et que vivre sans vostre amour

C'est hair la vie & le jour.

9. Bref vous seule avez eu la gloire
D'assujettir mes volontez,

Le laurier de ceste victoire

Amour le doit a vos beautez.

Et mourrois mile fois le jour,

Si je vivois sans vostre amour.

6. Car il joygnit a sa puissance,
Pour me vaincre plus aysément,
Vos vertus, & ma cognoissance,
Vostre esprit, & mon jugement,
Non non, on ne peut contre Amour
Garder son serment plus d'un jour.

8. Puis cil & celle dont la vie
Rendoyent jadis nos jours heureux,
Qui la bas se font compagnie

En mémoire encor' de nous deux:
S'offenceroyent si un seul jour
J'estois, belle, sans vostre amour.



